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Comme un jeu d'ombre et de lumière, 
En ce monde aquatique et tant surnaturel, 
Ton visage s’illumine comme un éclair, 
Dans une dentelle de miel. 
 
Blanche comme une montagne enneigée, 
Venant d'un autre monde, 
Devant ton corps dénudé, 
L'obscurité est si profonde. 
 
Il était là, derrière toi, à te contempler. 
En voulant désespérément te capturer 
Les yeux ouverts si foudroyants 
 
Tu es belle et lui monstrueux, 
Avec son regard effrayant, 
Qui de loin te fait ses adieux. 
 
Enzo LAVERZE 

Sonnet n°1 

Sonnet n°2 
Ce jour-là, les plantes tristes et cassantes, 
On aurait bien voulu d’un soleil lumineux 
Mais la lumière du jour était absente 
Les pieds froids collés sur un sol épineux 
 
Cette jeune demoiselle était allongée 
Peau éblouissant cette sombre verdure 
Ce regard radieux qui nous fait voyager 
Ah ! La longueur dorée de cette chevelure 
 
Caché, cet homme toujours là pour surveiller 
Mains sous le menton, assidûment éveillé 
Plein de concentration, il ne fait que penser 
 
Il n’a d’yeux que pour cette déesse 
Mais pas seul à vivre cette faiblesse 
Nos yeux aussi sont captivés. 
 
Danni LIN 
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Sonnet n°3 
Tout au fond d’une forêt sous les branches d’un chêne 
Là où l’on ne distingue ni le jour ni la nuit  
Une femme qui porte en elle tant de haine  
Attend patiemment assise qu’il soit minuit 
 
Blanche comme un nuage avant la tempête 
Naïve qu’elle fut ne peut se rendre compte 
Du voyeur qui par sa grandeur lui fait tête  
Il l’observe sans ressentir la moindre honte  
 
Caché dans la noirceur il ne compte plus les heures 
Admiratif il ne souhaite pas être ailleurs 
Ce monstre observe cette splendide femme  
  
Entourée de ces fleurs possédant une vie  
Les larmes coulant sur ses joues comme une pluie  
A l’instant elle vient sans bruit de rendre l’âme. 
 
Valentine POUPARD 

Sonnet n°4 
C’est un antre illuminé où des fleurs dorées, 
Reflètent et forment une mer de feu prismatique. 
Et c’est ici près de ce lac endoréique, 
Que de parcimonieuses nymphes sont cachées. 
 
La légère écume des vagues n'était rien, 
Face à cette pureté exceptionnelle. 
Une vénusté telle qu’elle semblait irréelle, 
Des fleurs ornaient ses cheveux blond vénitien. 
 
Mais c'est au centre de cet univers divin, 
Que cette nymphe attire le regard éteint, 
Du cyclope Polyphème fou amoureux, 
 
Une bête contemplant une Néréide, 
Galatée l’incarnation même du splendide. 
L’insoucieuse luit dans ce cadre harmonieux. 
 
Iris FOUDRIN 
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Sonnet n°5 
Ce paysage d'un froid glacial ; 
Entourée de verdure ou chante une rivière ; 
Où des rayons de sang rouge sont fiers ; 
D'exprimer le soleil et où souffle le vent crucial. 
 
Abritée à moitié de feuilles à nue ; 
Dormant tel un ours en hiver ; 
Vêtue d'une fine couche blanche inconnue ; 
Accrochée à des feuilles cette femme détenue. 
 
Se cache du côté de l'ombre ; 
Une bête d'une laideur sombre ; 
Il possède un regard voyeur. 
 
Cette bête regarda la belle aveuglément ; 
Figée au centre tel un diamant ; 
La bête en fut choquée d'ailleurs. 
 
Latifa ID SAID 

Sonnet n°6 
Galathée tu es dans ta nature. 
Qui me semble si parfaite, 
Et faite d’aucune rature, 
Où les fleurs font la fête. 
 
Certains diront que ton visage, 
Comme ta peau blanche, 
Ferait des ravages, 
Dignes d’une avalanche... 
 
Ô muse ! Tu me rends si fou, 
Que pour n’importe quelle autre, 
La laideur semble être n’importe où ! 
 
Je pense que tu es des nôtres, 
Mais lui, sous son regard, 
Et dans son esprit, tu es à part… 
 
Bruno INFANTINO 
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Sonnet n°7 
C’est un trou de verdure où règne la nature,  
Il y réside en son sein un très doux parfum. 
Dans ce lieu apaisant digne d’une gravure, 
Elle est allongée là sous un somptueux pin. 
 
Une femme d’un teint clair telle une albinos; 
Accoudée sur des feuilles, elle y est enrobée. 
Ses cheveux symboles réels de la beauté, 
Cependant, craquante comme un jolie nachos. 
 
Un pervers, voyeur est caché dans les fourrés, 
Observant sans pudeur cette femme couchée, 
Son regard admire ses délicates formes. 
 
Nathan BENAICHE 

Sonnet n°8 
C’est un trou perdu où se trouve une maison, 
Avec de grands beaux murs rouges qui se détachent, 
Des belles plantes grimpantes d’un vert profond, 
Et à la lumière du soleil qui se cache. 
 
Derrière une grande fenêtre on aperçoit, 
Une belle femme coiffant sa chevelure, 
Tombant sur un corps nu qui laisserait pantois, 
Tout homme qui voudrait conclure. 
 
Innocente et assise sur son lit de feuille, 
Un petit sourire aux lèvres ; sans se douter, 
Que dehors ; une ombre émerge et sans qu’elle le veuille, 
 
Un œil seul sort de l’ombre avec avidité, 
Et sans que l’on ne sache d’où il vient détaille, 
Lentement ; chaque courbe de son corps sans faille. 
 
Elio GOMET-WALTER 
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Sonnet n°9 
C'est dans une caverne de plantes sombres 
Que se forme un écrin de végétation  
Dont l'existence même perce la pénombre  
Supportant une femme classe comme Sicilion 
 
Des cheveux aussi longs qu'une piste d'athlétisme 
Une peau blanche comme les cheveux de Jiraya 
Assez d'ornements pour faire pâlir la mafia 
Malheureusement un démon brisera son flegmatisme 
 
Observant la dame par un œil bestial 
Regardant depuis une fente, le dos incurvé 
Selon sa mère "Il est...  Spécial" 
 
Cependant cette créature elle aussi est observée 
Que le voyeur soit brun blond châtain ou roux 
Tout ce qu'il faut savoir c'est que le pervers mystère c'est vous. 
 
Arthur DIAS 
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Elèves de Seconde 2 

Pamphlet n°1 
Pygmalion : Tu es à moi ! 

 
Galatée : Comment ça je suis à  toi ?! Un objet t’appartient, cette maison, ce pull t’appartient. Seulement une femme n’est à 
personne ! Une femme est libre de son corps et de son esprit, agit et pense de la meilleure façon selon elle. Moi, j’ai des 
rêves plein la tête, je ne dépends de personne, ce que je veux faire, je le fais sans l’avis de quiconque. Le temps où les 
femmes étaient soumises est révolu ! Nous ne sommes pas sur cette terre seulement pour faire le ménage ou des enfants, 
nous avons droit à notre indépendance et à l’apprentissage, au savoir. Hommes, femmes, la capacité de s’instruire est la 
même, voilà pourquoi l’accès à l’éducation doit être le même pour les deux sexes ! Donc non ! Je ne suis pas à toi, 
Pygmalion. Même une femme mariée n’appartient pas à son mari ! Chaque femme dans ce monde devrait être libre et 
indépendante. 
 
Célie ROUSSELET 

Pamphlet n°2 
Pygmalion : Tu es à moi ! 

 

Galatée : Pardon ? Je ne suis ni à vous, ni personne d’autre, d’ailleurs, saviez-vous que j’ai une conscience et une volonté ? 
Sachez que je ne suis pas une esclave ou je ne sais quoi d’autre. Je ne suis pas à votre disposition quand l’envie vous en 
prend ! Pourquoi ma vie se résumerait à subir votre domination puérile, pourquoi n’aurais-je pas le droit de la vivre comme 
je la souhaite ? Si j’ai envie de faire le métier de cheffe d’orchestre, je le fais, même si je dois me battre pour y arriver ! Je 
n’ai pas besoin d’un homme qui me dise quoi faire ou lui demander l’autorisation de m’acheter quelque chose par exemple. 
Tu ne prendras jamais mes décisions à ma place. Certes, vous avez un avantage physique mais la vérité c’est que vous avez 
entrainé, il y a plusieurs milliers d’années, cet écart musculaire en vous appropriant la viande, sources de protéines et en 
nous laissant les baies et autres fruits. Et vue votre tête, je vous l’affirme, je ne suis pas sotte bien que je sois votre création. 
Je suis légitime en réclamant mon indépendance mais tout simplement pourquoi penser le contraire ? De toute façon, vous 
ne méritez même pas ma présence et puis comme les femmes sont des objets, vous n’avez qu’à vous en créer une nouvelle 
plus docile. En plus, comme nous sommes « inaptes » à discuter avec vous, je décide de partir et malheureusement pour 
vous, vous n’y pouvez rien. Adieu homme.       
 
Maxence SEGUIN    

Pamphlet n°3 
Pygmalion: Tu es à moi ! 

 
Galatée : Comment ça ? Tu ne m'as même pas demandé mon avis. Tu as vraiment cru que j'allais appartenir à un abruti dans 
ton genre ? Et d'ailleurs je n'appartiens pas et n'appartiendrai jamais à qui que ce soit, est-ce bien clair pauvre minable ? As-
tu la moindre idée de ce que je peux ressentir en ce moment ? Je viens de me réveiller alors que je n'étais qu'une pierre, il y 
a cinq minutes et toi tu viens et tu me dis que je t'appartiens, c'est vraiment n'importe quoi ! Les femmes sont libres, à ce 
que je sache. Elles n'ont pas besoin d’être manipulées par des hommes, ou même de leur appartenir, elles ont leurs propres 
droits. N'as-tu vraiment pas de cœur ou la moindre intelligence pour savoir qu'une femme n'est pas un objet ou un 
instrument que tu peux manipuler à ta guise ? Pardieu ! Te rends-tu comptes de ce que tu dis ? C'est juste de l’égoïsme pur 
en plus je n'ai pas mon mot à dire. N'ai-je pas des sentiments moi aussi ? Sur ce, au revoir ! Je vais rejoindre un orchestre 
dont j'ai entendu parler appelé le PMO au moins là-bas ils sont tous égaux ! 
 
Nathan BENAICHE 
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Pamphlet n°4 
Pygmalion : Tu es à moi ! 

 

Galatée: Je ne suis pas à toi car je ne suis pas un objet ! Je suis un humain tout comme toi. Je ne veux pas être soumise à 
toi. Je veux être indépendante et non être obligée de te demander de subvenir à mes besoins. Je préfère être seule mais 
heureuse plutôt que mariée ou être avec un homme et être malheureuse, et méprisée. Mon cœur ne t’appartient pas 
même si tu le souhaites.  
 
Alicia PERSEGOL 

Pygmalion : Tu es à moi ! 

 

Galatée : Tu rigoles j’espère ? Je n’ai en aucun cas envie de t’appartenir ou même d’appartenir à qui que ce soit. Tu ne sais 

pas à quel point j’ai une de ces envies de partir de cette salle qui m’étouffe comme pas possible. 

Pygmalion refuse que Galathée s’en aille. 

Comment ça je ne peux pas partir ? Je ne suis pas un objet, donc je peux très bien partir maintenant. Et juste pour que tu le 
saches, penses-tu que tu obtiendras tout ce que tu veux comme ça ? Moi, je ne le crois pas du tout, je pense même que tu 
n’auras rien du tout. Je sais très bien que c’est toi qui m’as faite, bien sûr que je le sais. Donc, maintenant que je suis en vie, 
je peux avoir mes propres opinions, donc tout ce à quoi tu pensais, et bien je ne m’en préoccupe pas du tout. N’essaye pas 
de me retenir, je ne veux pas être avec toi. Je n’arrive pas à croire que des personnes comme toi puissent exister, des 
personnes qui retiennent les femmes. Cela doit être atroce et insupportable. 
 
Danni LIN 

Pamphlet n°5 

Pamphlet n°6 
Pygmalion : Tu es à moi ! 

 
Galatée : Faux ! Moi ; Galatée, je n’appartiens ni à toi ni à personne. Certes, tu m’as donné la vie à l'aide de Vénus et je t’en 
suis certainement redevable mais je n’accepte pas d’être à toi ! De plus,  je ne te connais toujours pas que tu essaies déjà 
de prendre possession de moi. Crois-tu que la vie fonctionne de cette manière ? Créer des femmes pour ensuite les forcer 
à t’appartenir et en faire ce que tu veux comme si on était de simples pions dans ta vie ? Mais que je suis bête, si je 
n’accepte pas tu serais capable d’en créer une autre qui pourrait, elle,  satisfaire ton envie. Tu n’es qu’un simple égoïste qui 
ne pense qu’à son bonheur personnel, tu sais, Pygmalion ! J’en viens même à me demander si je ne possède pas un cœur 
depuis plus longtemps que toi car c’est tout simplement inhumain de ramener une statue à la vie mais surtout de la faire 
exister dans le seul but de se l’approprier! Sérieusement tu n'as pas honte de rabaisser la femme à un tel point ? Pourquoi la 
femme devrait appartenir à l’homme et non l’inverse ? Aimerais-tu que je te dise que tu es à moi ? Non ! Oublie ! Nous, les 
femmes nous sommes beaucoup trop respectueuses et réfléchies pour dire de tels propos. Tu vois, la différence entre 
l’homme et la femme, c’est que la femme considère l’homme comme un être humain avec des défauts et des qualités 
avant tout ; alors que vous, les hommes, vous nous considérez comme des mouchoirs que l’on utilise puis que l’on jette 
sans aucun remords. Vous nous voyez clairement comme des objets qui doivent tout simplement se taire et obéir. Ce n’est 
pas parce que vous avez des muscles souvent plus développés et une voix plus grave que la nôtre que vous devez prendre 
le dessus sur nous en vous croyant ainsi plus puissants, on veut juste être tous à la même hauteur, peu importe notre sexe, 
on se doit de se respecter. Respecter les choix et les envies de chacun donc Pygmalion ! Sache que je ne t’appartiendrai 
jamais, peu  importe ce que tu pourras faire et si tu décides sur un coup de tête de me retenir prisonnière de force, sache 
également que je trouverai le moyen d’appartenir à la liberté. 
 
Dylan DJIDDA 
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Pamphlet n°7 
Pygmalion : Tu es à moi. 
 
Galatée : Comment osez-vous dire que je vous appartiens ? Certes vous m’avez fait vivre pour que je vous aime mais vous 
êtes-vous au moins demandé si j’allais vous aimer ? Je ne veux pas vivre dans l’esclavage, toute femme est libre et a le droit 
de choisir et vous, Misérable ! Vous n’avez pensé qu’à vous, vous êtes un égoïste. Je ne supporterai plus une seule seconde 
de vous voir, vous qui faites l’objet de mon malheur. Vous m’avez sculpté pour n’être que l’objet de vos désirs mais je ne 
suis pas juste un objet en votre possession comme vous l’affirmez, mais une véritable femme qui a son mot à dire. On 
devrait vous punir pour m’avoir obligée, vous n’avez aucun respect, je suis indignée par votre comportement et ne désire 
pas être votre femme. 
 
Charlotte MELART 

Pamphlet n°8 
Galathée est réveillée, Pygmalion est ébahit 
 
Pygmalion : Tu es à moi ! 
 
Galathée : Moi… Je serai alors une possession? Mais non! Pas du tout! Sache, monsieur le sculpteur, qu’avant j’étais statue, 
mais que maintenant, je suis femme. Je suis faite de chair et d’os, pas de marbre ni d’une autre pierre! S’il advient qu’il me 
reste quelques défauts, on ne pourra pas les corriger avec quelques coups de ciseau. 
Elle se dirige vers la sortie 
Maintenant je m’en vais, et je ne serai pas qu’une femme belle créée de toutes pièces, mais je serai une femme libre !  
Galathée s’en va. 
Pygmalion reste abasourdi quelques minutes puis va se coucher. 
 
Pygmalion : J’ai dû prendre trop de vin… 
 
Elio GOMET-WALTER 

Pamphlet n°9 
Pygmalion :  Tu es à moi. 
 
Galatée : Comment ça je suis à toi ? hors de question ! Je suis libre je n’appartiens à personne. Comment peux-tu te 
permettre de dire une chose pareille ? Tu es peut être celui qui m’a créée mais cela ne veut pas dire que je suis à toi. Tu es 
tellement égoïste, je ne me soumettrai jamais à un homme, je suis seule et je veux faire mes propres choix. Les hommes et 
les femmes sont égaux, tu pensais sûrement que je serais sotte et que j’allais t’obéir, eh bien non, il semblerait que je ne 
sois pas naïve. Si les hommes sont tous comme toi, je préfère rester seule je n’ai besoin de personne ! J’ai eu la chance que 
l’on me donne la vie et justement je vais en profiter, c’est pour cela que je pars, je ne resterai pas une minute de plus avec 
toi. 
 
Valentine POUPARD 
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Pamphlet n°10 
Pygmalion : Tu es à moi. 

Galatée : Hein ? 

Pygmalion : Tu es à- à moi ! 

Galatée : Répète ? Tu veux quoi, toi, un câlin c’est ça ? Combler ton manque d’amour et d’attention, hein ? Va voir ailleurs 
pour ça, on est des êtres incompatibles, je suis l’allégorie de la fierté et toi de la honte, c’est comme du riz et du ketchup, 
une hérésie. 

(Galathée laisse une fois encore Pygmalion terrassé par la déception, et part de l’atelier en détruisant la porte) 

 

Arthur DIAS 
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Elève de Seconde 2 

Monologue tragique de Galatée qui se réveille  
(Galatée se réveille, Pygmalion est à ses côtés)  
 
Où suis-je ? Quelle est cette étrange demeure ?  
 
(Elle se tourne vers Pygmalion)  
 
Quelle est cette étonnante sensation dans mon coeur à la vue de cet homme ? Serait-ce de l’Amour ? Mais je ne veux pas, 
je ne connais pas. Qu’ai-je fait pour que les dieux me fassent tomber amoureuse de cet homme déroutant ?  
 
(Elle lève les yeux au ciel et commence à marcher, suivie par Pygmalion qui, tout ému, se met à pleurer)  
 
Ah ! Ne puis-je savoir si je l’aime ou si je le hais ? Oh destin cruel, qu’as-tu fait pour me poser un si lourd dilemme ? Je sais 
au fond de moi que je souffre et pourtant à la vue de ces yeux embués de larmes, je ne peux me retenir de l’aimer. 
Malheur, je tremble rien qu’à la pensée de cet amour profond et qui est pourtant une cruelle destinée. Dois-je mourir ou 
rester ?  
 
(Galatée réfléchit quelques instants)  
 
Je ne peux m’empêcher de penser qu’il m’a sculptée pour que je l’aime mais s’est-il au moins demandé si j’allais l’aimer ? Il 
me force, il m’oblige mais mon cœur me dit de l’écouter.  
 
(Elle regarde Pygmalion dans les yeux)  
 
Oh ! Je me vengerai, toi qui as fait preuve d’hybris. Tu penses que je suis tout à toi, seulement une partie de moi vient de 
passer de vie à trépas.  
 
Charlotte MELART 

Elève de Seconde 2 

Rencontre avec le PMO 
Galatée quitte l’atelier en claquant la porte. Enervée, elle se justifie à voix haute.) 
 
G : De toute façon mon rêve n’a jamais été d’être mariée… Je veux devenir soliste au violon !  
 
(Elle marche dans la rue et s’arrête devant une affiche où est inscrit que le conservatoire chercher un soliste au violon et 
que les auditions sont bientôt. Elle se précipite alors vers le conservatoire et y entre précipitamment.) 
 
Accueil : Madame ? Puis-je vous aider ?  
 
G : Euh… Oui… Je viens auditionner pour être soliste au violon…  
 
A : Oui bien sûr, c’est juste ici !  
 
(Galatée passe la grande porte et découvre une grande salle d’attente. La femme d’accueil lui tend une fiche de 
renseignement et s’en va. Elle s’assoit près d’une jeune femme à lunettes remplissant la même fiche. Une fois celle-ci 
complétée, une demi-heure s’écoule avant, qu’une femme brune vienne la chercher.) 
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Claire Gibault : Galatée ? Etrange prénom… Très bien ! Votre fiche s’il vous plaît ? Merci. Où est votre violon ?  
 
G : Je l’ai… laissé chez moi…  
 
(Claire Gibault s’adresse à l’orchestre. ) 
 
C : Avons-nous un violon ?  
 
(Un musicien lui tend un violon. Tout l’orchestre écoute. Elle respire profondément et ferme les yeux, commençant un 
morceau de sa propre composition. Elle accompagne la mélodie du violon avec les gestes de son bras droit. Claire Gibault, 
le sourire aux lèvres, gratte le papier de son stylo bleu. Une fois le solo terminé, elle se lève et lui dit gentiment.) 
 
C : Chers amis ? J’ai ma soliste. Mademoiselle, bienvenue dans le PMO !  
 
G : Je… Je ne suis pas sûre de comprendre…  
 
C : Le PMO participe à un projet intitulé « Un Orchestre dans Mon Bahut » avec le lycée Georges Clémenceau de 
Villemomble et vous en faites maintenant partie ! Vous êtes officiellement soliste dans mon orchestre !  
 
(Galatée n’en croit pas ses oreilles et reste bouche bée. Claire Gibault range ses affaires et prend Galatée par le bras. ) 
 
C : Nous avons quelques petites choses à visiter !  
 
(Elles quittent la salle sur ces paroles. ) 

Léa CHARLES-GAULLE 


